
Appel du Comité de mobilisation et de l’Intersyndicale de l’Université d’Angers 

Les étudiants et personnels mobilisé·e·s de l'Université d’Angers avec le soutien des syndicats CGT-FercSup, FO-ESR, Snasub-FSU, SNCS-FSU, 
SNEP-FSU, SNESUP-FSU, SUD-education Solidaires-éudiante·e·s et UNEF 

 
 
 

Rentrée universitaire 2020 à Angers 
Pour l'enseignement supérieur et la recherche publics, des 

financements pérennes, des postes et des logements ! 
 

La ministre est là, 
nous aussi ! 
Vendredi 23 octobre, 
Frédérique Vidal sera 
sur le campus Belle 
Beille de l’UA pour une 
rencontre autour de la 
LPPR. 
Alors que la loi a été 

largement décriée toute l'année dernière par 
une large part de la communauté universitaire, 
le projet de loi a été adopté avec 48 voix pour et 
20 contre. Ce projet de loi passe au Sénat à 
partir du 27 octobre. 
Face aux promesses de concurrence et 
précarisation, nous exigeons des postes, 
des financements maintenant : nos 
formations coulent, nos recherches sont en 
danger, les personnels sont en souffrance, il 
faut entendre l'urgence ! 

Et à Angers ?  Les difficultés de l'université 
pluridisciplinaire la moins dotée de France ! 
Par rapport à la dotation moyenne des 
universités françaises pluridisciplinaires avec 
une composante santé, il nous manque 700 
emplois titulaires (Enseignants-chercheurs 
et personnels BIATSS) et plus de 7 millions 
d'euros de fonctionnement. Nous avons le 
taux d'encadrement et le financement de l'État 
par étudiant le plus bas de France ! Ajoutons 
qu'avec la crise sanitaire, cette rentrée a été 
insupportable pour nombre des personnels de 
l'université et difficile à vivre pour les étudiant-
es. Nous accueillons depuis 10 années, 30% 
d’étudiants supplémentaires soit 5000 de 
plus qu'en 2009.  

Cette année, c'est même 3% supplémentaires 
en un an pour seulement la création d'un poste 
de professeur associé ! Pour pallier cette 
défaillance, les enseignant-es font de plus en 
plus d'heures complémentaires (depuis 2018 
les heures statutaires des titulaires couvrent 
moins de 50% des enseignement), et les 
personnels BIATSS n'arrivent plus à assurer 
la charge de travail sans un recours massif 
aux CDD. 

Lors de l’Assemblée Générale du 13 octobre, la 
première Vice-Présidente de l’UA a évoqué une 
situation de « pré burn out collectif ». Le CA 
de notre université a pris ses responsabilités en 
votant une motion, à nous de prendre le relai 
dans l’action ! 
 
En cette rentrée la crise du logement 
étudiants obère les conditions d’études 

La précarité étudiante se manifeste aussi par 
une crise du logement. En cette rentrée, 
l'université d’Angers recense 250 
étudiant·e·s sans logement. 
Le Crous met à disposition 2040 lits pour 
41000 étudiant·es à Angers, soit de quoi 
héberger 5% d’entre elles et eux. Le président 
de l’UA a dû en appeler à la solidarité des 
Angevin-es. La situation psychologique des 
étudiant-es se dégrade et il est urgent d’agir. 
Pour que les étudiant-es de l’UA puissent 
étudier dans des conditions matérielles et 
sociales décentes, nous revendiquons la 
création ou réquisition d’au moins 340 
logements pour qu’Angers offre les mêmes 
possibilités que la moyenne régionale des 
villes universitaires.

Pour toutes ces raisons, nous vous invitons à venir accueillir la 
ministre le vendredi 23 octobre à 10h30 devant La Passerelle du 

campus Belle Beille

SNESUPFSU


